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«[appauvrissement de l'administration est inquiétant»
LE RÉSUMÉ

~ NIzet. qui s'ap-
prête à partir à la pension,
dresse un b'*-" de ses 10
ans il la F•••• 1on pëtrD-
1Itn. L'OCca5IOf1, bien sûr, de
défendre son secteur, mais

surtout de tenir LII"I pIlII-
dayer vibrant pour l'admI-

nbttrodivn f6dénle.

Le ton ••.• pIut6t lntIabituel
Dour un responsabki> de
fédération sectorielle.

C'est un véritable cri d'alarme que
lance:' Jean-Louis Nizet, qui s'ap-
prête il.céder sa pla.ce de secrétaire
gén~ral de LaFédération pétrolière
belge à son adjoint,Jean·Piene Van
Dijle,le 1'" avril prochain. Entré iila
fMétation ily a ID am, après avoU'
dirigé le site de fabrication de films
plastiques d'mon Mobil ii. Virton,
ce lobbyiste est un familier des
rabinets et des administrations,
tout particulièrement de l'énergie,

de l'éë'Onol1Ùe et de l'environne.
ment. Et il nt" mâche pas ses mots à
la veille de son dépàIl: il la pension,
«j'orcuse un cerrain nombre dl' minis-
lm dl:négligrnœ m-à"-\'Î~ de leur ad-
ministratimt Les compétences se di-
luen~ des directeurs faisant fonction
ne santpas nommi$. des personnes qui
ont quitté l'administrutiQIl ne sanr pas
mnplade$ ... Au niVl'Ou fédh'al, t:'t'st
particuMrement prrorcupant. Sur le
terroiR, on sent Ces rompitî'flces $'étîrr
1er,et les ~ns romplitmts silnt débor-
dés"En dÛl ans, rela s'est/ortffllmt di-
gradé.»

Lenteurs
Conséquenœs,selonlui:d'abord. une
lenteur inquiétante d.ms le traite-

ment des dossiers .• Un exemple? En
&I~.pollful11imUlltwtho,wquc 1".
bon vieux bioêthano~ par exemple du
bi oro:rburont issu de déchets de bois, il
ftIUt uneautorisalion. Mais iln y a quI}>
simmtplus qu'une perwnneà l'adminis-
DT1tÏMqui peut traitl:'/' re: dossiers: œ/a
prend un œmpsi~e.D'autuntque
le dossier part î'flSuite au robini't, où Il
reste bloqué ... Cen'estpasfirciled'fJ/pli-
querça dmes mt'm~ qui disent 'mois
ce produit est reronnu awc PC9"5"Ba3 ou

t'l! Fronce, por.lrquoi œ!a post~ir P/&
b/èml' mBelgique'? D'autant l[IW notre
conseil dndministration compte un
Russe, unKnwfïlim etlmAmirimin ... À
tmne, la&lgiqul' rûq1le de semargina-
liser••

Autreproblème,pour)e~
généralde laFédération pétrolière: la
lI:ndance qu'ont œrtains cabinm ru,.
ne plus travailler avec leurs adminis--
trations .•Des mganism·es publirs qui
Wllt remis dorlllt'T leur avis. rommela
BNB, l'administration de l'trorwmie ou
ll'Bureau duplan,/lt'sontp/us ron.rult&.
Les cabi nrn prijrren t rerourir à des
coosultants privés, plutôt qu 'i:rwt admi·
nislltltions.PotJr moi, c'estun véritable
problème. C'est sans doute aussi l'héri-
l:rIgrd'une certaine politisanoo: lemin~
tre ne veutpas pamlJ1l dirigmntde son
adminÏ$!TiItioll. pam' qu'il n'a JMS la
bonneocouleur: .. Mais je semis curiewcde
voir combien de fois la Franre recourt
ainsi à des consultants ~es plutôt
ql.l ~ son administration .•. En Belgiquè,
on nl!wpriocnrpeplus dedéveJopperles
compétences et le; outils en interne.]e i'W
saispas mrnbien d'univerntaim sont en-
wremgugis. maismOrl ~éeStli"le
temrin me montre qu'il y a de moins en
moins de rompétmces. Dy a mrore U!lL'

génémtion de wru de 55 ou 60 lIns (l)Iflo-
pétrnls, lDIMlÎnClLHi"e lamuse publique,
quiMt jWrorrièreetqui ont les~
sanas néœssaires.Mais dm1èreeux, an
ne'mtr.llM' plllS l'équivalent La quolité
des lou et des arrêtés rT{)'llWC S'!'[I msent
~(Dmment les ~SDJItioits,
les lois sontmuluites .••~

La solution? Le 5ecrétain: génEraJ.
de la Fédération pétrolière dit nep.as
l'avoir, mais il appelle à réinvestir
dans l'administration. ~Ù$ministm
passen~ mais l'administration, qui d~
PUiI des 1lI11lêt's se déglingue, rest!'1l,
conclut-il

«J'accuse une série de
ministres de
négligence yj.-à~visde
leur administration.»
JEAN-LOUl5 NIZET
SECRËTAIRE ~NERAL DE LA
FÉDÉRATION PËTROLlÊRE BELGE

~C:::f
ATIENTIONl
De manière pré\IiSibIe,le secré-
taire général de la Fédération
pétrOftète se montre circons-
pect vis-â-vis des oqectifs de
réduction de CO: à Il'Kl)'en
temle. «Parier de décad:Joner
l'économie de 80 ou de 90%,
c'eSt oublier que le secf8U'
ixUtI'fIII est cMsann8is le
plus lJf'OIS QDlasomn ••••. de
pnMÜs~en
~. dontpfus dUn tiers
sert ildes usages non érlEfgé.
tiques.. Et œtœ matié#E pre.
miète nlest pas t'ao1emerlt Mm-
p/aça.I:JIe.CJIffir:iIf! de croitfJ qu'On
va se passer des produits pétrr>
fiers dans le l1an$p(:rt et le
c/laJ.Jffage et que les raffineries
cont'inUeront à protiJJile l)Olr
{'industrie! Lepo8tique sous-
estfme la cJiffiaJté de se passer
de pétrole dans l'Industrie.. Et
sans les raffineries, toute l'indus-
trie pétrr;oc:;hiniq 1x:Ige ne
serait plus aussi forte. La
8eIgiqI •• compte aujourd'hui
trois •afIlI...rtes. qui continuent
toutes â inYestir, a.lorsque les
fem1etures se poursuiwnt en
Et.ll"OJ)e, ajol.Ite Jean-lOuis Nl2et
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